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LA PHOTOGRAPHIE DU MOUVEMENT
OUVRIER ET POPULAIRE
DES ANNEES 1970
Ä TRAVERS L'EXPERIENCE DE
L'AGENCE FOTOLIB, Ä LAUSANNE

PHILIPPE MAEDER

L/ agence Fotolib ä Lausanne voit le jour dans le contexte des

annees 1970, lorsque plusieurs greves se succedent - Burger
& Jacobi ä Bienne, Bulova et Dubied ä Neuchätel, suivies de

Matisa ä Renens - et que de nombreuses organisations de gauche se

developpent. Nous avons debute ä trois: Armand Deriaz, reporter-
photographe experimente ainsi que Mario del Curto et moi, qui etions
tous deux de jeunes photographes. A l'epoque, nous avons eu envie de

photographier ces remous sociaux et politiques et surtout les mouve-
ments de gauche en Suisse romande. C'est en 1974 que nous decidons
de creer une agence de Photographie qui est devenue une structure
professionnelle, sur le modele de l'agence Fotolib (1973-1978) creee ä

Paris par des photographes lies au journal Liberation. Le travail d'agence
est consequent: la prise de vue, le travail en laboratoire, l'archivage,
le choix des images, la construction d'expositions et de publications.
Par ailleurs, il y a aussi le travail de correspondance et de reproduction
des images qui nous arrivent de nos collegues de Fotolib Paris, du Chili
frappe par le coup d'Etat, des Commissions ouvrieres en lutte contre
le franquisme en Espagne.

Les affiches fleurissent sur les murs, les bulletins, les tracts et les

journaux paraissent ä un rythme soutenu, produits et diffuses par de
nombreux militants syndicalistes mais aussi par des paysans, des etu-
diants et des activistes anti-nucleaires. Notre but est de fournir du
materiel pour les publications et les expositions de ces differents mou-
vements. Parfois, nous devons tenir des delais tres courts: il faut suivre
l'actualite au jour le jour pour informer et developper des mouvements
de solidarite, avec des grevistes par exemple.Tout cela avec les contraintes
techniques photographiques qui sont Celles des annees 1970: les

journaux sont encore imprimes en typo, nous sommes ä la naissance de
la petite imprimerie offset, nous quittons ä peine la bonne vieille roneo
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(cette petite rotative de bureau oü il fallait taper le texte avec une
machine ä ecrire), les premieres photocopieuses sont cheres et de pietre
qualite et surtout il n'y a pas d'ordinateur.

D'un point de vue de l'esthetique visuelle, c'est la grande epoque
des affiches cubaines qui utilisent le graphisme contemporain pour
faire passer un message. Mais les cadrages d'images et les

photomontages de la presse du mouvement ouvrier allemand des annees
1920 et 1930, dont John Heartfield etait le maitre, nous inspirent
davantage.

Durant ces annees mouvementees, d'autres photographes font
egalement des reportages engages mais souvent sur du plus long terme
et ils sont moins lies aux organisations politiques ou syndicales que
nous. A Geneve, notamment, se cree le collectif Interfoto en 1976,
regroupant des photographes non-professionnels, avec les memes buts

que les nötres. Ce collectif s'est interesse aux aspects de la vie quoti-
dienne, aux conditions de travail, ä l'urbanisme, aux transports en

commun, etc., et il a collabore avec de tres nombreuses organisations
et associations. Une dizaine de livres temoignent de leur travail.

La lutte syndicale est longue et s'il faut lutter,
il faut aussi motiver les indecis

La confiance de nos amis et de nos camarades ainsi que des travail-
leurs qui voient le resultat de nos photos sur les affiches et les bulletins
nous motive. Sous l'impulsion d'Armand Deriaz, dejä aguerri au
reportage international, nous prenons conscience que nous ne sommes
pas seulement les temoins d'une succession d'evenements mais que
nous sommes les temoins d'une epoque. Nous realisons alors des reportages

plus approfondis sur la vie ouvriere et les conditions de travail.
Nous faisons un suivi des grandes greves, nous photographions les

chantiers pour chomeurs, nous partons dans les camps de baraques
des saisonniers et sur les chantiers de hautes montagnes.

Parfois, c'est un choc de decouvrir la dure realite du travail et des
conditions d'existence des ouvriers dans notre propre pays. La situation

des saisonniers eloignes de leur famille, les trois fois 8 heures dans
les tunnels des Alpes avec des baraquements enfouis sous deux metres
de neige, les fonderies et les accidents de travail. S'il est des situations
oü la photo motive et mobilise, il est aussi des situations oü, plus que
des mots, eile permet de denoncer des conditions inacceptables. Je

pense notamment aux Zingueries de Renens, oü les ouvriers travail-
laient au-dessus de bains d'acide.
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Pour nous, montrer la realite etait la meilleure objectivite. Nous
ne sommes pas restes campes derriere nos objectifs, souvent nous avons
ete partie prenante de nos photos. Mais comme militants notre täche
etait aussi de participer ä l'effort de propagande, d'oü une certaine
subjectivite.

Au debut des annees 1980, les mouvements s'essoufflent, les
organisations politiques se transforment, les temps changent. Malgre nos
reportages, trop pris par Taction directe et quotidienne, nous n'avons

pas assez saisi le caractere historique de certaines situations. Trop sou-
vent notre attention s'est perdue dans les rassemblements militants,
oubliant de montrer les alentours.

Avec les mille films realises, nous avons alors decide de faire le livre
Suisse en mouvement, 1970-1980, publie en 1981 aux Editions d'en bas,
qui retrace en images dix annees de luttes en Suisse. Pour citer la
preface: «nous Tavons fait en hommage ä ceux qui ont genereusement
donne de leur coeur et de leur temps pour defendre leur cause, pour
plus de liberte».
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Greve ä la fabrique de meubles Leu, Chavannes-pres-Reriens, decembre 1975.
© Fotolib/Mario del Curto
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Greve ä I'usine Matisa, Crissier, mars 1976 (en haut)
et manifestation de soutien aux grevistes de Matisa, Lausanne, mars 1976.
© Fotolib/Mario del Curto
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1er Mai 1976 (en haut) et 18r Mai 1977, Lausanne.
© Fotolib/Mario del Curto
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1er Mai 1979, Lausanne.
© Fotolib/Mario del Curto
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